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Leçon 3       3ème trimestre 2009 
 
Sabbat après-midi, le 11 juillet 2009 

De tout temps la lumière a été un symbole de la présence de Dieu se manifestant au 
sein de son peuple. Au commencement, la parole créatrice avait fait jaillir la lumière du 
sein des ténèbres. La lumière était abritée dans la colonne de nuée qui accompagnait les 
armées d'Israël, de jour, et qui devenait une colonne de feu la nuit. Une lumière 
éclatante et redoutable entourait le Seigneur au Sinaï. Cette même lumière resplendissait 
au-dessus du propitiatoire dans le tabernacle et elle inonda le temple de Salomon lors de 
sa dédicace. Elle brilla sur les collines de Bethlehem quand les anges apportèrent le 
message de la rédemption aux bergers qui veillaient sur leurs troupeaux. 

Dieu est la lumière; et par les mots : « Je suis la lumière du monde », le Christ 
affirmait qu'il était un avec Dieu, tout en soulignant sa relation avec toute la famille 
humaine. C'est lui qui avait fait briller la lumière « du sein des ténèbres ». C'est lui qui 
communique la lumière au soleil, à la lune, aux étoiles. La lumière spirituelle qui 
resplendissait sur Israël à travers les symboles, les figures et les prophéties, c'était lui. 
Cette lumière n'était pas destinée uniquement au peuple juif. De même que les rayons 
du soleil pénètrent jusqu'aux extrêmes limites de la terre, la lumière du Soleil de justice 
éclaire tout homme.          This Day with God, p. 464; Jésus-Christ, p. 460 

 
Dimanche, le 12 juillet 2009 

Christ est le seul canal par lequel l’homme peut avoir accès à Dieu et peut devenir 
un participant de la nature divine. Le Seigneur Dieu illumine celui qui Le cherche avec 
une vraie ferveur, car Il lui donne cette lumière Lui-même. « La nouvelle que nous 
avons apprise de lui, et que nous vous annonçons, c’est que Dieu est lumière, et qu’il 
n’y a point en lui de ténèbres. » (1 Jn 1 :5). Et pourquoi ? Parce que Dieu, de Sa façon 
mystérieuse, communique Lui-même avec l’âme. « La révélation de tes paroles éclaire, 
elle donne de l’intelligence aux simples. » (Ps. 119 :130) A la place des idées et des 
inventions humaines Dieu substitue Ses idées. Et ces idées sont grandioses, nobles et 
lumineuses.             Ellen G. White 1888 Materials, p. 981 

 
Concernant ses disciples, le Christ déclare : « Vous êtes la lumière du monde ». 

Dieu est lumière, vie et amour ; c’est de Lui qu’émane l’évangile de vérité. Les disciples 
de Christ doivent s’approprier les principes de vérité, l’esprit d’amour, les paroles de 
vie, comme le sarment s’approprie la sève et la nourriture du cep; en effet Christ a 
déclaré : « Comme le Père qui est vivant m’a envoyé, et que je vis par le Père, ainsi 
celui qui me mange vivra par moi. » (Jn 6 :57) En demeurant en Christ, l’être humain ne 
sera pas seulement illuminé, mais aussi lavé et purifié. Il déclare : « celui qui me suit ne 
marchera pas dans les ténèbres, mais il aura la lumière de la vie. » (Jn 8 :12b) C’est de 
cette façon que les disciples doivent être « la lumière du monde ». Ceux qui demeurent 
en Christ feront les œuvres de Christ. Mais si nous connaissons les principes de vérité, 
et que nous ne les mettons pas en pratique, la connaissance ne servira qu’à nous faire 
plonger plus profondément dans la perdition. Nous devons chercher dans un esprit de 
prière à savoir ce qui est bien ; et, connaissant notre devoir, l’accomplir de tout notre 
coeur pour la cause de Christ.       The Medical Missionary, August 1, 1892 

 
La nouvelle que nous avons apprise de lui, et que nous vous annonçons, c’est que 

Dieu est lumière, et qu’il n’y a point en lui de ténèbres. … Si nous marchons dans la 

lumière, comme il est lui-même dans la lumière, nous sommes mutuellement en 

communion, et le sang de Jésus son Fils nous purifie de tout péché. 1 Jean 1 :5-7 

Le chrétien a le privilège de pouvoir se connecter avec la Source de la lumière, et 
par cette connexion vivante il peut devenir la lumière du monde. Les vrais disciples du 
Christ marcheront dans la lumière comme Lui-même est dans la lumière. Ainsi on ne 
marchera pas d’une façon incertaine, trébuchant dans les ténèbres. Le grand Maître 
rappelle à Ses auditeurs ce qu’ils peuvent être pour le monde. Il prend l’exemple du 
soleil qui se lève à l’est, écartant le brouillard et les ombres de l’obscurité. L’aurore 
cède sa place au jour. Le soleil doré, teinté et glorifiant les cieux de l’éclat de sa 
lumière, est un symbole de la vie chrétienne. De même que la lumière du soleil est 
lumière, vie et bénédiction pour tous ceux qui vivent, de même les chrétiens, par leurs 
bonnes œuvres, par leur gaîté et leur courage, seront la lumière du monde. De même que 
la lumière du soleil chasse les ombres de la nuit et déverse sa gloire sur les vallées et les 
collines, de même les chrétiens reflèteront le soleil de justice qui brille sur eux. 

Face à la vie cohérente des vrais disciples du Christ, l’ignorance, la superstition et 
les ténèbres disparaîtront, de la même façon que le soleil chasse l’obscurité de la nuit. 
De la même façon les disciples de Jésus se rendront dans les lieux obscurs de la terre, 
disséminant la lumière de vérité jusqu’à ce que le sentier de ceux qui sont dans les 
ténèbres soit illuminé par la lumière de la vérité.  This Day with God, p. 92 

 
Lundi, le 13 juillet 2009 

La religion de Jésus-Christ est davantage que des paroles. La justice de Christ 
consiste en actions correctes et en bonnes œuvres, motivées par la pureté et le 
désintéressement. Si l’ornement intérieur est déficient, la justice extérieure ne servira à 
rien. « La nouvelle que nous avons apprise de lui, et que nous vous annonçons, c’est que 
Dieu est lumière, et qu’il n’y a point en lui de ténèbres. Si nous disons que nous 
sommes en communion avec lui, et que nous marchions dans les ténèbres, nous 
mentons, et nous ne pratiquons pas la vérité. Mais si nous marchons dans la lumière, 
comme il est lui-même dans la lumière, nous sommes mutuellement en communion, et 
le sang de Jésus son Fils nous purifie de tout péché. » (1 Jn 1 :5-7) Si nous n’avons pas 
la lumière et l’amour de Dieu, nous ne sommes pas Ses enfants. Si nous ne rassemblons 
pas avec Christ, nous dispersons. Nous exerçons tous une influence, et cette influence 
joue un rôle dans la destinée de notre prochain pour son bien présent et futur, ou pour sa 
perte éternelle.      Review and Herald, June 22, 1886 

 
Il en est qui prétendent à la sainteté, qui disent appartenir complètement au 

Seigneur et se réclament de ses promesses, tout en refusant d'obéir à ses préceptes. Ces 
transgresseurs de la loi veulent recevoir tout ce qui est promis aux enfants de Dieu; mais 
ce n'est là que présomption, car l'apôtre déclare que le véritable amour consiste dans 
l'observance de tous les commandements. Croire à la théorie de la vérité, faire une 
profession de foi, être assuré que Jésus n'est pas un imposteur et que la Bible n'est pas 
une série de fables habilement conçues, n'est pas suffisant. « Celui qui dit: Je l'ai connu, 
et qui ne garde pas ses commandements, écrit Jean, est un menteur, et la vérité n'est 
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point en lui. Mais celui qui garde sa parole, l'amour de Dieu est véritablement parfait en 
lui : par là nous savons que nous sommes en lui. ... Celui qui garde ses commandements 
demeure en Dieu, et Dieu en lui. » 1 Jean 2 :4, 5 ; 3 :24. 

Acts of the Apostles, pp. 562, 563 ; Conquérants pacifiques, p. 502 
 
Les épîtres de Jean reflètent l'esprit même de la charité ; l'apôtre les a 

manifestement rédigées avec une plume inspirée par l'amour. Mais quand il était en 
contact avec ceux qui n'observaient pas la loi de Dieu et prétendaient cependant vivre 
sans péché, il n'hésitait pas à les avertir de leur dangereuse illusion.  « Si nous disons 
que nous sommes en communion avec lui, et que nous marchions dans les ténèbres, 
nous mentons et nous ne pratiquons pas la vérité. Mais si nous marchons dans la 
lumière, comme lui-même est dans la lumière, nous sommes en communion les uns 
avec les autres, et le sang de Jésus, son Fils, nous purifie de tout péché. Si nous disons 
que nous n'avons pas de péché, nous nous égarons nous-mêmes, et la vérité n'est pas en 
nous. Si nous reconnaissons nos péchés, il est juste et digne de confiance : il nous 
pardonnera nos péchés et nous purifiera de toute injustice. Si nous disons que nous 
n'avons pas péché, nous faisons de lui un menteur, et sa parole n'est pas en nous. »  
1 Jean 1 : 6-10.            Review and Herald, February 22, 1881 

 
[1 Jean 1 :7 cité] Nous pouvons prier pour recevoir la sanctification. Mais nous ne 

la recevrons que si nous marchons dans la lumière. Et alors nous réfléchirons la lumière 
à ceux qui sont autour de nous. Mes frères et sœurs, le salut de votre âme dépend  du 
comportement que vous avez. Si vous n’obtenez pas la vie éternelle, c’est parce que 
vous n’avez pas gardé les commandements de Dieu. Il brille assez de lumière dans la 
Parole de Dieu pour nous guider à chaque pas du sentier vers le ciel, et ceux qui se 
perdent en route n’auront aucune excuse.    Review and Herald, July 13, 1905 

 
Mardi, le 14 juillet 2009 

Il est évident que ce n'est pas la volonté de Dieu que vous soyez préoccupés et 
torturiez votre âme avec la peur que Dieu ne vous acceptera pas parce que vous êtes 
pécheur et indigne. "Approchez-vous de Dieu et il s'approchera de vous" (Jacques 4: 8). 
Présentez votre cas devant Lui, invoquant les mérites du sang versé pour vous sur la 
croix du Calvaire. Satan vous accusera d'être un grand pécheur, et vous devez 
l'admettre, mais vous pouvez dire: "Je sais que je suis un pécheur, et c'est la raison pour 
laquelle j'ai besoin d'un Sauveur. Jésus vint au monde pour sauver les pécheurs." "Le 
sang de Jésus son Fils nous purifie de tout péché" (1 Jean 1: 7). "Si nous confessons nos 
péchés, il est fidèle et juste pour nous les pardonner, et pour nous purifier de toute 
iniquité" (vers. 9). Il n'y a en moi aucun mérite ou bonté par lesquels je puisse réclamer 
le salut, mais je présente devant Dieu le sang parfaitement expiatoire de l'agneau 
immaculé de Dieu, qui ôte le péché du monde. Ceci est mon unique recours. Le nom de 
Jésus me donne accès au Père. Son oreille, son coeur sont ouverts à mes supplications 
les plus faibles, et Il supplée à mes besoins les plus profonds. 

Faith and Works, pp. 105, 106; La foi et les œuvres, p. 113 
 
Avant de bénéficier de l'amour miséricordieux de notre Père céleste et d'en faire 

part autour de nous, il est nécessaire que nous connaissions cet amour et que nous y 

croyions (1 Jean 4.16). Par tous les moyens dont il dispose, Satan cherche à nous 
dissimuler cet amour. Il veut nous faire croire que nos erreurs et nos transgressions ont 
offensé Dieu si gravement qu'il détourne son oreille de nos prières et refuse de nous 
bénir et de nous sauver. En nous-mêmes, nous ne voyons que faiblesse, nous n'avons 
rien qui puisse nous recommander à Dieu. Satan nous affirme que notre cas est sans 
remède et qu'il n'y a aucune guérison pour nos fautes de caractère. 

Lorsque nous voulons nous approcher de Dieu, l'ennemi chuchote à notre oreille : 
«À quoi bon prier! N'as-tu pas commis tel péché? N'as-tu pas offensé Dieu? N'as-tu pas 
violenté ta conscience?» Mais nous pouvons le repousser en lui disant que «le sang de 
Jésus [...] nous purifie de tout péché» (1 Jean 1.7). C'est justement lorsque le sentiment 
de notre péché nous empêche de prier que nous devons le faire. Nous pouvons avoir 
honte et nous sentir profondément humiliés, mais il nous faut prier et croire. «C'est une 
parole certaine et entièrement digne d'être reçue que Jésus-Christ est venu dans le 
monde pour sauver les pécheurs, dont je suis le premier.» (1 Timothée 1 :15) Le pardon 
et la réconciliation avec Dieu nous sont accordés, à nous, pécheurs, non pas en vertu de 
nos œuvres ou d'un mérite quelconque de notre part, mais à titre de don gratuit dû à la 
justice immaculée du Christ.   Thoughts from the Mount of Blessings, pp. 115, 116 

Heureux ceux qui (éd.2001), pp. 94, 95 
 
Jésus souhaite que nous venions à Lui. Si vous trébuchez une fois, puis de nouveau 

n’abandonnez pas avec désespoir. Si vous êtes entraînés dans une épreuve, que vous 
êtes vaincus et que vous en souffrez, repentez-vous sincèrement devant Dieu, mais ne 
désespérez pas. Essayez de nouveau en vous reposant plus fermement sur les mérites et 
la force de Christ. Quand un pécheur n’a pas une justice personnelle, sur laquelle il peut 
se reposer, Christ devient sa justice. S’il a le sentiment qu’il n’a pas de force, Jésus offre 
de le soutenir par Son bras puissant. Le pécheur peut alors vraiment dire, Christ est mort 
pour moi, et Son sang me purifie de tout péché. Je sais en qui j’ai cru ; de Lui j’obtiens 
la force pour les obligations et les épreuves de la vie qui se présentent journellement et 
pour résister aux fortes tentations de Satan.     Review and Herald, May 4, 1876 

 
Mercredi, le 15 juillet 2009 

Que personne ne se trompe lui-même. Les paroles de Christ montrent clairement 
que si nous ne suivons pas Ses injonctions, nous serons perdus. Mais quoique la loi 
puisse nous convaincre d’être des transgresseurs, elle ne peut pas nous sauver du 
châtiment. « C’est par la loi que vient la connaissance du péché. » (Ro. 3 :20b)  
« Et si quelqu’un a péché, nous avons un avocat auprès du Père, Jésus-Christ le juste. »  
(1 Jn 2 :1b) En regardant dans ce miroir nous pouvons découvrir les taches dans notre 
caractère ; mais pour qu’elles soient purifiées, nous devons les nettoyer dans la fontaine 
préparée par le Rédempteur du monde. La loi ne doit pas être abolie ; cela n’enlèverait 
pas nos défauts. Christ est venu non pas pour sauver les hommes dans leurs péchés, 
mais de leurs péchés. Quand nous avons le sentiment que nous sommes condamnés par 
la loi, et que nous venons avec un coeur humble et pénitent vers Dieu pour obtenir le 
pardon, Jésus, notre Avocat, prend sur Lui nos péchés, et nous impute Sa justice. Nous 
pouvons regarder à un Sauveur crucifié et ressuscité, et faire appel à Ses mérites, Lui, le 
grand Médecins, guérira les blessures que le péché a faites ; car Son sang a été répandu 
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pour guérir le pécheur. Ainsi il « a été fait pour nous sagesse, justice, sanctification et 
rédemption. » (1 Co 1 :30)   Signs of the Times, January 7, 1897 

« Mes petits enfants, je vous écris ces choses afin que vous ne péchiez point. Et si 
quelqu’un a péché, nous avons un avocat auprès du Père, Jésus-Christ le juste. »  
(1 Jn 2 :1) Même ceux qui s’efforcent avec sincérité de garder la loi de Dieu, ne sont pas 
toujours sans péché. Par quelque tentation subtile, ils sont trompés, et tombent dans 
l’erreur. Leur péché est révélé par la conscience. A la lumière des saints préceptes de la 
loi de Dieu ils se voient condamnés. Mais ils ne font pas la guerre contre la loi qui les 
condamne ; ils se repentent de leurs péchés et recherchent le pardon par les mérites de 
Christ qui est mort pour leurs péchés afin qu’ils puissent être justifiés par la foi en Son 
sang. Ils n’évitent pas la confession et la repentance quand la loi de Dieu négligée est 
portée à leur attention, en s’exclamant comme le prétendent les propre-justes : « Je suis 
sanctifié, je suis saint et je ne puis pécher. » C’est la classe à laquelle Paul fait des 
reproches ; car il déclare : « Si nous disons que nous n’avons pas de péché, nous nous 
séduisons nous-mêmes, et la vérité n’est point en nous. »  (1 Jn 1 :8) Il est évident que 
lorsque quelqu’un prétend être sans péchés la loi de Dieu n’a pas été écrite dans leur 
coeur. Car les commandements de Dieu sont très vastes et discernent les pensées et les 
intentions du coeur. L’apôtre prononce des paroles d’encouragement à ceux qui 
prennent conscience qu’ils sont des pécheurs et il déclare : « Si nous disons que nous 
n’avons pas péché, nous le faisons menteur, et sa parole n’est point en nous. » (1 Jn 
1 :9) «  Si nous disons que nous n’avons pas de péché » (1 Jn 1 :8a), alors que nos 
pensées, nos paroles et nos actions comparées à la loi de Dieu, le grand miroir moral, 
nous révèle que nous sommes transgresseurs, nous faisons de Dieu un menteur, et nous 
prouvons que Sa parole n’est pas en nous. 

L’apôtre fait une claire distinction entre la condition du transgresseur avoué qui ose 
vivre en défiant la loi de Dieu, et en prétendant être saint, et la condition de celui qui, 
bien qu’il s’applique à satisfaire les exigences de la loi de Dieu voit tout de même des 
défauts dans son caractère, s’incline avec humilité devant Dieu et confesse son péché. 
Paul déclare : « Que dirons-nous donc ? La loi est-elle péché ? Loin de là ! Mais je n’ai 
connu le péché que par la loi. Car je n’aurais pas connu la convoitise, si la loi n’avait 
dit : Tu ne convoiteras point. Et le péché, saisissant l’occasion, produisit en moi par le 
commandement toutes sortes de convoitises ; car sans loi le péché est mort. »  
(Ro. 7 :7,8) Combien dangereuse est la position de celui qui prétendant être saint, ne 
reçoit pas la lumière de la loi par laquelle le péché est détecté ! La sanctification est la 
conformité à la volonté de Dieu, et la volonté de Dieu est exprimée dans Sa sainte loi. 
Seuls ceux qui sont vraiment sanctifiés ne vivent «  pas de pain seulement, mais de toute 
parole qui sort de la bouche de Dieu. » (Matt. 4 :4d) Comme il est terrible d’être une 
fausse lumière, prétendant être sauvé par les mérites du sang du Christ et de jeter dans le 
coeur des hommes la semence de la rébellion contre la loi de Dieu. 

Signs of the Times, April 30, 1896 
 

Jeudi, le 16 juillet 2009 
Quand le souverain sacrificateur entrait dans le lieu saint, correspondant à l'endroit 

où le Christ intercède actuellement, aucun sacrifice de propitiation n'était offert. Pendant 
que le souverain sacrificateur officiait, tous les cœurs devaient faire preuve de 
contrition, suppliant Dieu de leur accorder le pardon de leurs transgressions. 

Le symbole rencontra la réalité dans la mort du Christ, l'agneau mis à mort pour les 
péchés du monde. Ce souverain sacrificateur a offert le seul sacrifice efficace.... 

Dans son œuvre d'intercession comme avocat, le Christ n'a besoin ni de vertu, ni 
d'intercession humaines. Seul il a porté les péchés pour le pardon desquels il est l'unique 
offrande. Les prières et les confessions ne doivent être adressées qu'à lui, car il est entré 
une fois pour toutes dans le sanctuaire. ... 

Pour le monde, le Christ est le représentant du Père, et, pour Dieu, il est le 
représentant des élus en qui il a restauré l'image morale de Dieu. Ils sont son héritage. ... 
Aucun prêtre, aucun chef religieux, ne peut révéler le Père à quelque fils ou fille 
d'Adam. Les hommes n'ont qu'un avocat, qu'un intercesseur, capable de pardonner les 
transgressions. Nos cœurs ne doivent-ils pas être remplis de gratitude envers Celui qui 
donna Jésus afin de faire la propitiation pour nos péchés ? Méditez sur l'amour du Père 
manifesté à notre égard. Cet amour est incommensurable. Nous ne pouvons que 
regarder au Calvaire, à l'agneau immolé dès la fondation du monde. C'est un sacrifice 
infini. Pouvons-nous comprendre et mesurer l'infini ? 

That I may Know Him, p. 73; Pour mieux connaître Jésus-Christ, p. 75 
 
Une âme abandonnée par Dieu n’aura jamais le sentiment que vous avez. [tiré 

d’une lettre de réconfort à un coeur troublé]. Elle n’aimerait pas la vérité et le salut 
comme vous les aimez. Si l’esprit de Dieu se désintéresse d’une âme, elle est laissée 
dans un état d’indifférence et pense que tout va bien … Nous ne devons pas faire plaisir 
à l’ennemi, douter et abandonner notre confiance. L’ange déclare : Dieu n’abandonne 
pas Son peuple, même s’il erre. Il ne se détourne pas de lui avec colère pour la moindre 
des choses. Et si quelqu’un a péché, nous avons un avocat auprès du Père, Jésus-Christ 
le juste. » (1 Jn 2 :1b) 

Cet Avocat plaide pour les pécheurs, et le Père accepte Sa prière. Il ne se détourne 
pas de la requête de Son Fils bien-aimé. Celui qui vous a tant aimé au point de donner 
Sa propre vie pour vous ne se détournera pas de vous et ne vous abandonnera pas, à 
moins que volontairement et d’une façon déterminée vous L’abandonniez pour servir le 
monde et Satan. Jésus aime que vous veniez à Lui tel que vous êtes, sans espoir et sans 
aide, et que vous vous jetiez dans Son abondante miséricorde et croyiez qu’Il vous 
recevra tels que vous êtes. 

Votre esprit se fixe sur le côté sombre de la vie. Vous devez en détourner votre 
esprit. Au lieu de penser tout le temps à la colère de Dieu, pensez à Sa miséricorde 
abondante, Son désir de sauver le pauvre pécheur. Et ensuite croyez qu’Il vous sauve. 
Vous devez au nom de Dieu, rompre cette obsession qui vous poursuit. Vous devez 
vous écrier : « Je le veux, je crois vraiment ! » Jésus retient votre nom sur Son pectoral 
et plaide pour vous devant Son Père, et, si vos yeux pouvaient être ouverts, vous verriez 
les anges célestes qui exercent un ministère en votre faveur, et qui  repoussent les 
mauvais anges, afin qu’ils ne vous détruisent pas complètement. 

In Heavenly Places, p. 119 
 

Vendredi, le 17 juillet 2009 
 
Pour aller plus loin :    Le meilleur chemin, chapitre 4, pp. 35-39. 
 


